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S-ais con tîiîer celle q plrép r en FratiCLI 10ciitine Labert i
'y a pas mahtenant uins de cinq exiditions t route pir 'extr'ie lit
Norl, trois ilemliandtes et doux tiglai' Elles colteit enlimbe sîpi
natiis gii ont surtout ieve îei rechereiscienitilies
L n preiè ereîuComtindve par le capitaine langetiS, et îlunît fait partie M.

Iorst. pr d'eaîiiîr lit m'r entre le GrnihoiU'tt t t oi pitzberg
a lt terre dle (lillis; Elle estfartil le 21 février de imrbiaien lia% vil.

Lai eièi~îe celle de 31. Limiiniitt, se eompose de du vapfeàrh hélice
po'inie consittreiiin spéîc'ii.i Soit celaf, imbe du PlîrIe't zghlis, a

hne r pation d'hiiileî marin et die bon g Cîloegu Uet ditpion ei di-
rige l' Iir iit i ia r le sidtzberg de lt Nlu ile i tpe .,v

décoLuVrir it tere de Gillis. Elle a fait voile le an '-
La troil tii' Ist celle dîu t capitaiie Palllisr qui fiero ''explIrer lit

l i-Z'e beAyant pi'sé trois loils dî' iit; tilt S1u itllb'er, le caîpi-
titti coutiit déjà les mliers glaciales Se. delx na2jr, une chliiupe à
vapur et tilt neiî'uiir. ont qpiitté l'ngle'trre à lii d ru

Lu capitaine llasingenii, chf du la iiatriIle expition coma nd' ti
stennier à hélice deL 0 tnneatti . Il ;intenlitn di pitrir a i in
uil e lioslsilile laite lem iaritge it lt terre tillis, de suivire lt eMte île lit

Sibérie et d'y wi'rc'ier les gis dt de manananthi i besoin, il i'er-
tiera dats le er Lt 2t tuai dernier, il nderillit de liiuerlv.

Enfin vient lia sconde expditiont dierande au hî-le oi i'ntiede de
Li Geerniutia, ilavire ilà vapfeur, et de Li Jlliîe'nî; brick di '2 lti toriiicaiî'ux.

pi ipa.ge est de trente une personnes dont six san l' le- i:îî
taineh lableway et llegeiiannî , Le bit d'exploration d bi fi teicntae

tdtu Gronlandtil lit rechîrebe lu pî'.ln et la mesure d'un are île îméridien.
Elle est lartie le 15 juin de lirvinerltven

Oin a reçu dernièreientt de lit prem'lière expédition. dent fait prtie 3.
Dorst, et uie porte le navire (nit villesqu' tiis ré smtinonls
ici. l'O Rictiéko i vu 4 lutter contre tne teiit1 téte tliroytlt' qui a dilré
"ix seineiiiiis. A in mment oh il illait se briser sur e cte s i di Norvège,
une acctilie est surtnue et ono a l vu:uiter lite perte certailie.

Il y a cette antiée près de iutre.vitigis navires drut I ei!xtr'me norL
La plupart s'iccupent du la chase iu veia marin et de hi alei N.

urâlt n'avait pas mtioits de quarante nieu'niavires en viii' ont voit que la
ciiiliagie 'tntnonçiit fort bien. C'est vers le #<0e( dégri' ie 'ommence la

glace
3algré les fatigtes énorrncs quil a tut a subir, l'iiipage se orte h à mer-

veille 31. Dorst est at isfait île sestobservations. I li levedisieurs cartes,
dessité des itureus boréaes et fait des reherchuts sr i physique de lit
lter.

nietroit de loin i l'horizon. Le 1îaundit se servit d'viles commae de points
Ii.Nej pour orienter ses itinéraires.

l ;tien d'ailleurs ne saurait doiietr une, ide de la liilcultó ave la-
quelle ce voyageur lntrépide ftisait ses observationt Pour Mloigner tout

ilt,on, il dut se servir du chapelet et du moulin à prières ci usago chez
Ie dàvots boudist . Le mulin à piri res se compnjosîe d'un cylindre do

Cuivre creulu, ie traversei dans sa longueur, Uit ame t iiiié par une loi.
gn.e A 'intérieur t enîroiulée une feuille d liepilier pîriit unt lrière,

p dite chiqu fouie fle le croyant t fait fitre au cyliiuI re unu tour sur
si axe. Le pauidit s'éartait de lit caravaini .pur po u rer les angles

de ult route ; s'il ét it reUiliirq ,é il troubl' pr de iiieitions iiportunes,
il fitiitit tirner cI' 1 yli'i (re et le' iisicivre. Cien''ut a ctempla >

tiui iiius. l'intrumeî t nu lieu de la ritr trl eliink ,iriaiî nu
uirtrire des feuilles de uloier sur lesquelles e r bidt lea calculi de

trianguglionli et les distances parcourues. Quant aux dli.tîtaces, lu vorn-
geur iii évalitLi la longueur iu pas, lainsat cutilt' ui g. aia die son cha-
pellt. après Clhine parcours de 100 pas

lier, et arrivé à 3ntraltti un des plus iten' ininéralugistes du

CVest tu savant lsptîgîî.' dion hi i*t1 înîiue dit t .ot. Il
et savant larce 1itil réuniut led h uîlîi t lu.qî'lli atot hiomume

qui abluire à ce titre ne parvient iiîî ridicule et atu iiiipris public Ces
deux at triluts ýntît la mode'lv',te iLîWe à ie Vaseýtn ui! l cnnie ssaces.

Travailleur infatigable, il vent dévoiler ai mnonde lv ierets du la n-
titre ; mai il tie %cui tlas qu'on le soupçonre de ce. ietidt,

On io, coliiptie lias son ige Ilîr li utnits, tuais la1e1j pir le 1înire ie
olm ques u'il a icrits sur les sciences niaturelles.
Depuis lotigterdlAlrjà, lesi illustrations scientiifqilEuIrip le comnpb.

lent: pour titi dcs liiienr. Dans les E tti-rti Oii il 'a qielquiles jours
les savantts avec lesquei, il et veniu ei cotItact, lii o'nt ftit l'iaceeil le

jlous symnpathique tant il est vrai de dire qutie la science li' rveutîlait pas
de limites géo-igraphpiueis.

Mimblire lot iisi'ur suoeii'tgs saaites Ft r anice, il ffit ussi un des
jugîs les plus experts le la Coimnission de gliiiralogie à lExposition de

Parmi lesii nciiilreuiix travaux qiu'il a déjà comlètèisont luieurs cutes
géologiquies di rtemîentles; 1 une d'elle lii a ct. té douze ans d'un tra-
vail aîss.iIu et opiiltre.

l's reclierches iiiiiitieises et aliprofonlies sur la 9iologie cornparée
des ligffrenitsï sol de l'Est de la France et île lat Savi i', le poilscrent natuîîî-
rel enient sur le terraini de la science médicale. Il ýtîtlia avec suces le
goêtie ludans ses rapportsavec la cfmpositinciique dui il qui le produit

généralement et il arriva il la conclusion, b.isce sur plus de douze cents
- Len <'igtnfà riittt ci ces tites unt'sio scii t'iii co Ï&lie ob ''rvitiong que ii's terriiiiw ot li' îiIfitte le fer 'tla laiîgic pré'ii.

ui lettrà hindoi par le gouvernerment de linle intient, sont elix oit le goètre est le pluis frêqitenI t. La diateire selon lui,
t;o<îîîmne lis Ettroêcnée lie pénètrent danslAsie centrale qu'un risi nsie nîtr i'liour peu ou rien latt 'êtrologie de cette aofl'ection.

dle leur vie, le citliitniî, iontgoierie, iîîîii ait levé toograhie e En tl'et, de étrangers à ces locilites goétreurses et n'avant d'ailleurs
1 Ind conçuit le projet de t'aire reconlntre les 'avs linitrophes tics p l t ncunpr l to scrofuleuse ou stritumueuise ne itardent iîs à contrac-
sessions iiiglaises par dem indigiee 'amiliarisés ner l'îiî age les ilnstru- 'er la innlalie ei'l y font in séjour prolongé. Le seul moyen le lit guérir,
mîents et îdes mthlode d'ofbservati it andii iulius futentit aini piarati-il; est p'èltigntement lui 'migration cette inmpmolnit, tuttefois, n'est
chargés île franchir l'liitnalaya et le relever la route i rlio Gartok sir l nii fI'avnrr des ittigeIes. Il tuòus souvient ilatvoir écrit quelque part

le haut Sutiledj, vec Elhnssi, capitale i deC lils ' c rt l'Ir que la matière organis n, dats toutes ses peîlérationsg, une tendance cons-
Voyage dans le courant de. lsîi înld'eix fut arrêté au dilIit a'uteil tatie I se reproduire senmblable à clle-tinme ;î delient qu'il est souvent

pits éttergique, arriva le 30 noût sur les borils dit Lnrimptu, t entra impossile et toujours tres dillicil'e déraciner les maatdies hereiditairei.

à lhassi ait comenc'iett de1863, d'oùi il visita micci'siement pu.i LeI meiiure que notre savant ami endossa i l'acdémie i. de Tiédecime île
Stiiuni villes imliortantes t Thibet, fixanit ses itiinértir's par des olEerva- Paris, stIr le gicle t le crititisne y fut appreci de lat matire la lus
tions lrécises. flatetse pour l'auteur : du reste ce n'était point îles loianges gratuites.

Le liîtuîîlit ie fut las ndiocreiet strprisle devoir, 't la fin de juin, les Nus espèérons que ces imttmtenszîes ressources ittelctuell icideront en-
laitteur des environs île Tiîjung toutes couvertes le niiges Oblige à de core queltues poit obscur-; île lit meecine et de lit zoologie conlarces.
longs ilotîri paur ces neiges, le voyageur ne regagnit loi territoiru anglais Le Frère Ogérien, pardon i sa modestie si tous l'îîvuus blessé, A qua-
tptit prix tie dangers ioms. Il rapportail. avec se.s iotes de voyage et le ratie-trois ails ; i a .1 uns, il commença a questioner la nattre, et il parait
nombreuses informations, les lonnées nécessaires pour la détermtviation qu'il venut ci avoir le dernier mot, à dix-ieuf tas il ei rt dans l'ordre re-
île lit latitude le 31 poitis it portants, leitr ilévagtion atu-ieissus d iveau ligieux des Frères îles Ecoles Chréttuienns. Son mnérite. individuel s'efl'çta
de lit iter, de nombreuses observatioes thtnontriities, enfin le levé dl'une dès lors pour jeter île l'éclat sur lu rptntion léjit grande l l'itstitut.
cave représentant inte étendue dle 11200 mtilles, ruiésevntant lit grande liei îl'iiutres lommes d'élite se confondent dans 'untifîiinité île loi robo
route du Tiiitt, de Lbnisa flartok, le cours entier tit frhi tra, lure que portent le Frères ties lcoles tréien ies, nous ne plunes nuis
depuis sa sotrce, prés de Mm nsarnour,jusqu' sout colbieit avec le fleuve enêcher deit fiuir nus-mt's 'observatio titi Sup ur Gléral tin
ili passe 3 Lhnssa. jour tqure nouis eites l'honneur de lui être présenté, Rien exIlneurent

i lDepuls le lac île 31 ttsirceouar jusqu' Litssa, le puitndit s i lvit la citez lui ne pourai niétlme l paire distinguer du plus humnble îles frères,
grande route qui longe les frites île l'hlnalavn, et lie Lhases à ortok n'eut Lt sa valeur intrinsèque qui l'avait élevé ai rang suprieur le

Lssutiant nitns aux autorités chinoises dolt le Thibet est tributaire, le' l'ordre
ouuiintiticatiois dres et rapies. L ali rotte part de Gartk,1,500 mii ètres Le séjour dt Frère Ogérien ci Anéritque doit être d'à-peu près un an
nu-dessus tit niveau île la mller, d resel près u massif itliins, dans le pendant lequel il doit faire ses collections de inintéruttx, le voégétaux et
bassin dut Sutlledj, côtoie les lacs sitcrts de IRkaitis et îe anfiuar, et t'animauitx dans le btt de piarnehever un ouvrage considérable qu'il devra
remîonte gra<iuellement it plus dle -1,500 mi tres île latituiIe i létil" le Mit- imblier à sotn retour et France ; il recevritntnvec pjlaisir et reconnaissance,
ribaim.la. qui séltre le bastsiti de Sitledj île celui du ralunpotra, titt ont les spéciiens que des piarticuliere oi des issociitions scietvtiites o
elle suit laî rive gauche juisqiiî'ît l'itin. dIraient bien iavoir l'obligeance île lui faire piarvenir.-Ilin rve.

Lia griatile rute du 'Thibut est lbi d valoir tns chetins de France.
Large sur les plateaux, cette route se resserre et se divite ci sentiers - 'association amorienine pour l'avaticement les sciences a reçu at
étroits toutes les fois tiue le terraiti est trsincliuiii' t tanilèreî à li'rer lin% de ses membres plusieurs enuntiens arni lesquels ious remarquons
hiassalge seutlietit i à itilutunne hl Celvîtl. Duns les pllainles et les litsti li I r. Crevier, naturaliste et méeilcin listiigu île St, saire M l'aô
Ilatent , on n, pour se guider, d's pyramnidels de liienes élevées çà et ii, 'rovItelber de Portneutf, 31. Ilabl lîritnet, prot'eseur de botanique et d'en
î't surmontées d'im dnipeanit Clhaitiîio voyageur ajoutant tite pierre tiu tis toniologie, et MIt l'aîbû Thomas lilamiiel professeur les scieiceS Physiques
déjà fortii ces pyratnides deviennett de véritables mtotliiiitents (ie lIil à l'UniversitÙ Lavatl.


